
L ' A V E N I R D E R Q U B A l X - T g U R C O I N Q 

anagniflque couronna cravatée don nœud 
tricolore ; derrière un soua-lieutenant d« gre
nadiers tlt&t un drapeau uni claque au vent. 
Tout autour des groupas de généraux et d'of 
fleUrs dame les brillants costumes de l'époque, 
jettent une [note animée, du plus heureux 
«Bel. 

Au pied de la tribun* M trouve la mumei-

alité de 1794 su face sont nussées les socié 
i chorales et lostiuinentaw qui vont inter-

Ïreter la cantate de H, Pierson, musique de 
t. J. Roaoor. 
Ces soc été qui comprennent 400 exécutants 

a* nomment : Las Criekt-Su-ha, la Caeilia, 
la Mute et l'Orphéon dtt Travailleurs, pour 
la partie chorale : la Musique municipale et 
snPmnrarede^fM Château pour la partie 
instrumentale-

M. Roaoor, monte au pupitre, tout 
aux premiers accords de l'orchestre. 

Volol les paroles de la cantate de H. Pier 
son. 

18 Ma/ 1794 
C A N T A T E 

L E P O È T E 
Ruis seaux , qui COUIM dana la plaine. 

Kt désertes le 

» c l e f de fifres. S 1 

C o m m e autrelois 
E a i s n d e i TOUS les aeeenle de 1 a ira in , 
Troubler eneor tss échos d e la p la ins T 
Souham. H û r s a u et Mar-douald : 
alerte , alerte l à noua s o l d - U t t 
Tel l'ouragan, br s e n t sa e h a l o e . 
S û r e au i-oiog, asulone dans l a r é n e , 
A n o u s l a gloire o u l e t r é p a s ! 

LES SOLDATS 
Qna nous importe. * noue, ee te »ltmU< 

niants. 

le dangerf 
liront tressaille. 

tflfOr. 
S i s ' aux cohorte» étrangère 

Chassons , é l u e s n* ces me 
C'est p o s r la France, haut le cieur t 

Femmes et vieilliras (invocation) 
D É u \ t o i t - P ' ' i * s i n t TOia n o s a l a r m e s 
A h 1 par pitié. 

i fils l 
1 A>> In 

Ramène r 
Sou tarai a man 
O D.eu reçois i 
E n t e n d s l e vo ix uo i w en 

L e p e u p l e 
l / h o r i i o n rone>t et l ' snnai 

Et, de l'Est s u Nord, 

l i a s t o n formidable 

Vomi1 flamme 
Mais déflani 1» » • 

vor«» " 
rt qu'i ls raillent. 

N o u a eelèbrona les glorieux ( 
Victoire et gloire, 
Car dans 1s n u i t 
f,'ennemi fuit t 
Hourra i Victoire! t 

"« . t M arrna à b W A* chanter TOS Isurler» 

C H Œ U R D U C E K T E N A I R E 

Gloire l m m o i U l l s à TOUS bril lants guerrier! , 
D o r u s i en paix, ô phalange héroïque 
Voua dont le nom fit trembler 1 Lnivers . 

C e s chsn s émm 
Est-ce là. dites-t 
M o n . . . j a m a i s ! 
V o u s redit en ca 
« N o i r s aol e i*e 

t R é p u b l i q u e ' 
, fiers 11 puissants . 

et Tourcoing, fêtante* 
jour, soldai 

la France i M • 

point, T. Rosoor a écrit 
t o n remarquable qui a soulevé l'admiration 
des auditeurs. 

11 nous est impofB'bla de rendre l'effet pro
duit nar cette réunion de 400 chanteurg et 
inatrCiuenUatc- -
ble pexrfai: 'f l ' 

i ensem 

par les 
a début 

d'ouciur mélancolique passa 
necenta, la surprix 

_ ._ erprôtant 
ompor-i'ion de M. R< 
«tenues et renforcé* 

enferrée se !ondent,fi'*nialgamr-' 
la musique d'un* 
bientôt a d a u t n - --- -
la aoléxa et le soutte eDÛeminé d*s grandes 
batailles toor à tour attirât et vous mènent 
crescendo à la parte magistral* de la cantate 
«rat aat la charge. 

A ce moment un frisson nous secoue, las 
enivrée sonnent la charge, las voix a entes 
dent, montent, groeaiaaent, -

entend las cri 
éaa troupes montant a 1 
jjaant par dea hounr' - * ___ tiennent 

et les fusillades la 
touï produisant un effet saisissant et grau 
«toee D'aboid en sourdine, puis pins aocen< 
toeeanrflisMOt 1«» premières mesurée de la 
MmntiUaiu qui éclate bientôt avec des fen-

Le défilé 
Apres l'euditlon de la cantate les autor tée 

remontent en voiture et »e rendent t 1 hôtel 
de ville où va défiler le soriège dani l'ordre 
suivant : 

ORDRE DE MARCHE DU CORTÈGE 
Paloton daa gaodarma, a aBaaal, outrant U Bar* 

^
ra ai clairon* da, sapauraPomplar». 
•anial,al« 

Pompait. 
' - i g n i - d a douanlari . 

I 4* podaraai à eh.taj. 
J orntaan da la réMraa at da l'arma* tar 
• Maant partia du Carda miUlaira. 

a dtil eompr.n nt Ua aoaiaiaa d'analana 
• u s a , combattant! «a 1OT0-71. 
jt 81-Jaaa êa Boodoaa. 

j n i a So.au. da UaaaUaa. 
I SavM da ur la la UarUtca. 

' • BoldaU retrait*, da Toartoiaf. 
iclann Militaire da NaoYitla-an 

\ Pnntllaa da runloa Tourqoannoiaa. 

«4W. . a . ••*'«al°r 
ajavattrtaio* (Bo.aa.xll. - U ijMraJ da 

Tlnan» B •«ai l . aoa fcai-aujor - L» laatnl «a 
trtmiM Ooaaaaaa, aaa «M-nalac - 1 aaathlaa 
•J&MIW't» . aoaaaaaatasl Ua Iraacaa 1 lia». 
S E T i t a <>acow laa.aa> ldaalofla. M m. 
^ T ^ < t knamila» (1 patoM). ~ a a p i a a l u 

Ualirll «a kf. taanaala. a» faattaalaa da.1 
1 )- - U •a.aral la Mfata 

, tat-anlor. — 1 HaalaaaM ta aaa> 
laprfMla, 71 a|am,laia daat • aataiMi 
ma) — 1 oUalaf partaHlraaaaa aftfea laa 

| Zfii~ - <*• a * * * » - U Kaprtaaalaail 
1 ftm laUaUaaa laoraWac la laaail rapr» 

- • la PaapU, lt CluiaaHÏIha Ha laarra, laa 
alMiiWaaaaia at aaiita a n Baprtaatianla, 

— k • ukltwiMa Daaia 

iiiufvtti&ssmi. 

t igeurs, a sergents . KH Toltigsura 
3 br igade 

„___i, U ssrgen . 
caporsux (3 lact ions) , — Le g e n é n l de brt-

rie dé ln-ntj, akargenU, 4* fantassins doni 
u i (2 sect ions) . — Va officier porle-dn.-

ientsnant d'artillarle. 1 mafèct is l des log is (tre 
pièce). 1 br g s d i e r (1er e s i s son) . 1 maréchal des 
og i s . 2e piéï«, 1 brigadier , 3a caisson, 8 condue-

ètat major. — L s ge éral de brig de 
aiai l irsâcq, t o n et t-malor. — 1 s t r i e n t major 
d'infanterie de ligne, 3 sergents , 4H fantassinsd^nt 

irs. 3 sergent . , 48 to l t igeurs . dont 4 capo 
«étions. — l'u officier porte-drapasu ent: 
n o n e . — Le général de brigade Vandammi 
t-ui.jor. - 1 lieutenant a'inrentsri?,h<bit t 
ergent-mnjor, 3 sergents , 73 lantaasins . « 
orana. 3 -ect ioas . - U n e c a n t i n i è r s . - 1 L . 
il des log is de bnasarde verts , 31 hussards dont 

3 brigadiers. 1 peloton. 
Noua aroDs déjà donné les n o m s des personnes 

imposant les états-majors. 

Une foule immense a- longuement et cha-
lureusemfDt acclamé tous les corps qu< ont 

défilé dans un ordre parfait et d'une allure 
martiale. 

Parmi les sociétés qui ont été les plus ap-
ilaudies, il eat ju*te de mentionner la fanfare 

grenadiers : habitx gros bleu, à parement1 

rouges et blancs, culotte blanche, guétr 
et chapeau à aigrette rouge. 
accueil très sympathique a salué la 

société de gymrjast que \'l'n<on Tourquen 
noise co&t'imée t-n ia'antarle: flanelle blan 
che, guêtres noirex, parements rouges, bleu: 
et violets, casque et plumet aux mOii.es cou 

Les fifres et les tambours ont obtenu ua vi 
succèd. Ce groupe orgaoifié par notre con 
frère du Broutteu.c, M. Julea Waltcuw a tr̂ i 
bien défilé en iou«ntles Uustar(l$ delà Gardé 
et Fra Diavolo, 

Fort remarqué le tiimbour-mjor M. Julea 
Parent, un groupe de grenadiers 
bleu à parements rouges, perruque, cocarde 

bicorne et aigrette blanche, ont fait " 

pantalon rouge, blan 
noir i aigrette roug». 

C'est surtout dune la cava 
avons remarqué des costumi 
grande r c en--• et d'une eiac 
Su première ligne il faut cltei 
et laa dragons aux costumes de toutes 

La Cantate de MM. Fidèle Didry 
et Frédéric Dubois 

A quatre heures, a en Heu au Comiit'onne-
ment l'exécution de la cantate de MM. Fidèle 
Didrv et Dubois. 

Une fouie énorme, qui avait envahi le Coiv 
dUlounement bien avant l'hfture fixée, se 
pressait dans le vaste bail, où de» places 
avaient H* réservées aux autorités. 

Sur l'estrade, se trouvaient laa chœurs et 
l'orchestr-', le tout sous la direction de M. 
Frédéric Dubois. 

Cette cantate qui est de toute beauté et dont 
la musique princ paiement, a un cachet d ori-

S nalité qui a été très goûté, est traversée 
'une lsrgn inspiration patiiot que et a pro

duit un très grand effet. 
L'exécution de la cantate terminé", le pu

blic enthousiasmé, l'a redeman èe et ù la fin 
de cette dernière exécution, M. le général de ! jours i 
France, entouré dt MM. la*, généraux de Re- j qu'avai 
uoutrd, de ('/ auvttnnt, ChaDO.n-* et son état- mon r*-

jor, einsi que MM. Vel-Durtnd, préfet du | g^rifle 

rieuse, et comme les héros de 1744 nous voua pro
tosons de crier : Vire la France! ( tonnerre d'up-
ptaidissemeats). 

Discours de U. Masurc-Six 
M. Maiure-Six. adjoint au Ma re, vice pré

aident de la Commission d'organisation, se 
leva à son tour et prononce le discours sut-

thia, qui lm i 

f plaisir le < 
i général da France : « Voua • 

i iultat fl lui « fallu le co 
nna« Totontéa et de to J S 

L été le [>lu. utile, il f 

Nord, Victor Hasaebroucq, maire, et 'te nom 
breusea autorités dont noua avons déjà cité 
lt*s noms, a fait son entrée dana le Condi
tionnement, aux sons de la Marseillaise, 
enlevée d'une façm superbe par l'on-hr-stre. 

Devant le- réclamations de l'andi'oirt., la 
csntatx a été exécutée une troisième fois et la 
fin a été soulignée par dea applaudij-aeoieuU 
lrènét qiif-s. 

Des cris de 

M. Mulle-, conaiillar municipal, unit dana 
un toast l'Alaace-Lorrsine & la grande l'atne 

Il est 9 heures 45 quand le banquet prend 
fin. 

«i:ii vii.i.Ks i r i i o w i i it 
Mélail.Hs d'honneur décernées au nom 

Ministre du Commerce et de l'Indu-trit*: 
Tourco ng I Vive l'ermest M - '* P'^'*1 d u Nord avantle banquet qu 

la France t Vive la Répubiinue 1 écla- eu lieu dans U salle dea Fêtes do la placi 
tent de toutes parts. L-verrl«-r. 

Le public qui ne se hase pas, redemande à AM. J .B . Nollot, ourdineeur dans la mai 
nouveau la cantate qui est exécutée une der- son Jourdain — Henri Piat, teinturier d e 
nière fois au milieu d'un enthousiasme indeï- M. Balloie-TeateHn — Ht 
c r p l ib l e . mag^imer dan- U maie 

L'exécution de la Mar$eillai*e par Torches n " ^ H J ; ^ . " " " 
tre que la public accompagne en chan' 
termine cette partie du programme. 

1 J o n g l e ; 

< d e I 

M. le général de France quitte ensuite le 
conditionnement au milieu tes aoclai 
de toute U ralle et ae dtr ge vers 
pour prendre le train de 5 h. 20 qui* 1' 
ramené s Lille. 

Le concert de la musique 
municipale 

Que dire du concert donné par la mu-lou 
municipale, n>tis la direction de son en 
éminent M, (iryaey, sur le tertre du 

D»sodt-Uer — LOUIB 0estombei 
tre dans la maison Des ,dt-ller — Alfred Ver-
dier, coitie-maltre dans la mais-on D.imor 
tier - Hi^alre H m 2 , fileur dans la maison 

ïi 'oarê Leuientalréres. 

Les illuminations et la soirée 
l a foule de plue en plun considérai) e par-

' les principales mes da la ville britlam-
ment illuminée». 

Les niAta placés de chaque coté de )• 
rHdiel-de-Ville,'ialaGraod'Place, delapli 

établi pif c « Cnsrles Roiisael, 
a été un vér tsble régal musical 

nous II a été parfait, magnifique en 
il a prouvé aux nombreux et: 

uile ab -̂O'ue. ' a atstaient, que la ville de Toui 
hussards ; dait une musique digne d'elle 

f de rildtel-de -Ville, de« place * dea H H lies et 
1 Charles Itou-sel, sur lesquels lu il 

nt reliés entre eu 
v-Tres, L'aspect do ces auir-

*" lan lee f SKeniDiant A de longues traînée* de 
v feu eM ahsilum^nt féerique. 

Sur la pièce Charles Roussel, le camp fr m-
ç«ls est brillamment éclairé par de oouibreui 

Programme de la journôe de lundi 
A huit heures et démit du matin 

OIVETIRE DE L'EXPOSITION HORTICOLE 
Prix d'entrés : O fr. 5 0 

O u v e r t u r e d u C a m p F r a n ç a i s , entrés gratuite 
CLntinu .non de- fêtas mil 1 (s iras . -r- Tirs à la 
ble . — K i lu binons dWaraes 

A dix heures et demie, 
C O M M T e t le Ter're du Camp, par l ' H « -
un.e lourquammiee, l'Orphéon des TrSTailleurs, 
Fanlare dea Int imes . 

2 8 S 

V i d o r - H u g i , boiilevai 
s. rusa da- Bons-Enfan 
, d-Anvers. de Dunk-rq •» 
OutraiDa. du Calvaire, de la 

Btanohe-
i, de Lil le , 

i. d s .M. 

ilirdaa. 
. du Clocher, de 

G . n d , de l 'Aniral-Co.irbet, de l s Maleaaee, 
Haze, Deaurtnont, de la Cloche, Sai 
l ' i i id .nt 
Ro-'ge, t 
ce , d«a Piats. Ju Tilleul, da Uouba i i . -,— V . K > 
1 na. N o ' r e - b a m e , par ' ia S a m i - C h n s i o p a e , r 
de la Mairie; t ir . .nde- ' , l -ee , rues de .ille, des l 

Chronique^ Locale 
ROUBAIX 

A c c i d e n t . — Samedi, & l'heure du dinar 
le retit garçon de M. Cosafre, demeurant rue 
l'OmmeTet, — Coest, 2, traversait la dite 
rue quand il fut renversés par le camion t! 
M Iaecque, oarrosfiW, rue de lOmme'et 1. 

Relevé, il reçut les première soins de M. L. 
docieur Montagne qui constata un blessure 
légère à la jambe droite. 

raot rue BlanohemaiUe. 90, s'apercevait de 1e 
dlaperttion des deux mooiresen or apparte-
nsat & sa femme et a sa fille : il soupçonna 
fortement -a servante Marie Vandenbroeck. 
Il prévint M. le commissaire de police du 1er 
arrondissement qui fit arrêter Marie Vanden
broeck. An cours de 1 interrogatoire c*tte 
dernière avoue avoir volé les deux montres 
qu'elle a engagées le 1er mai, au Mont de-
Piété ;on trouva ensuite cachés dans sa cham* 

, de Turenna. i l a c i Tbtets , i 

DANS LS CAMP, à partir de 4 heures 

HtfTBscntations Théâtrales dans la Çiangt 

Grand Concert 

Mômes Jeux et divertissements que h veille 
A la r e n t r e du Conèg« hiaturique uBB collation 

sera nflerts pur la vul« aux troupes ayaat repré
senté l'armée de 1794. 

A 8 heures tfè 

D a n s la «aile des Ff 'es a s S q u re beverrier 

G r a n d C o n c e r t p u b l i c 
par VAssociation syw konigun, soua la direction 

de M . A l b e r t M e s u r a i 

C o m b a t d e c o q e . — Une partie d'aKaque 
anra liSu aujourd'hui lundi 21 mai, SU Maréchal 
da Coygbem contre la sociét» du Beau Pare , t o u -
l e v a r d d e Metz. 

VILLE PB ROUBAIX 

OondiUon publique dea mstières textiles 

Ueuvemetil dt la ttmaiHé du 

Sola. . . . 
Laine peignée 
Laine Siée 
Btonsaes. 
Coton. . . 

Totaux. . 
Dèciauaage. . 
Titreje . . . 

Noaib. de colia 
17 

4,160 
1,195 

312 

m 6.0M 

U au 19 mai 

llll
l!
 

051,177 
99 nperttiona 

. MO ita le. 
Le Dtreetanr, 
U BIPPSR 

des dragons aux mdmes c 

Il est bon de dire qu'elle eat dirip*« par un L. . „ a z i é 8 

chefdont^U compétence eat univereliement 55s*eî . — 
Sur l'IIÔlel-de VUle et l'anctei 

la compétence est universellement hr.mr.ua 
Quel respect de nuances! Qe«lttH £„vi 

de sùieté I 
rouges, etc,. 

__ », les uns la attaques pleines d'ensemble e 
Babretacba battant les mollets, perruques et Quel tint dans l'exéo -tion I Tou 
cadenette, les gâtons recouvrant les manches inscr t-. an programme ont été exécutée à 
et jet^e nèr«rjaent sur l'épaule gau:he la pe- ! perfection et on a particulièrement npprAi 

fantai- aies aretesques. rinterpiètati 

Dos affiches «técialen donnerunl les frogramm 

Çianie Illumination de toute la $11$ 

Patrie, 
Les dragons m le cédaient en rien pour la ' de E. Geoin ; Phèdre, de Masai 

fraîcheur des uniformes et 1 allure martiale. ' fanta^b' de Verdi. 
pardonnerait pas d'oublier les ; Ce magnifique concert était terminé a 

,? ' Du tertre au camp fraoçat* partent 'les! r ", proi cnont électriques qui ècluirHot magnifl* 
»*••« lJ,nL.,. u „ u r - i? cn|nt.r.hH t«..l.a ... î - 1 r s r o s 

chasseurs dt Husentbul qui 
bonnes ligure dana leur brillant uniforme 
vert d'eau è plastron aurore au casque et 
fourrure tiguèe à cocarde et plumet bar 

alentours. 
A huit heures du unir, un c 

lieu s if 1" kioaqui de la Gr <n - 1 ' H 

t f-st val a 

i 7 heures, dn_ 
B Leverrier Irèe c 

trophées de draiea t placé» de 

Sicki, la Fraten 
Central et la O e i l ) . 

a9 Sans entrer dans dts détails, 
„> chacun dea numéros du progrim 

prennent pla 
i lieu de M 

, . „ , . , , . ont pris part et notamment 1 
ecianglô 

du Point Central. 

Le Banquet 
Le banquet o:fici-l organlcé pa: 

riolés. " Mon e eu tu 
Et les artuieaia et le groupe de l'Etat- Fêtas de la pi 

VlBJordu général en chef Souham tout eorw- décorée de *• 
telle de p*>ssementerie et galonné d'or et les distance 
commissares du gouvernement et les gendar ! Gant *«* w»»»-™ t"*»..».». jninu «umur .T-^-w «iictra 
mes de 1794 ib-o ument remarquables. . dea trots longues tables formant no rectangle * £ 5 * . , . , . • 

Ce quenouaoepourronsdonnercest reflet ouver t . ( ^ u ^ _ l « fa'Sdaa'oe 

roite M- lé ^ Hê  " Lori 
. rendre bien compte. Préfet dû Nord, et à é 
tège terminé, la général Soubam est ÇJ^, r , " I ** D

1 ^i ,
M „ e " 1 

nombreux cafeb 

î ' i s ë m i l J W ~ M H » 3 s a g y ? l M e V v l 5 l ^ M euttalre, Dron, député, 
allé lui .errer la ma net le complim-QW sur 2 « J g j » R é n 4 r s l à **»"> — " ^ - c U l èia.ent brilla. 
la bonne tsnue de ses troupe qui ont de lé s eu msire. • . h . tertre du sanss In ao-
m. r v e i i l e * * , A gauche, MM. le sénateur Girard, Ma- A « w neurea, sur ie wnre au cemp, m ao-

eiprioi* au i organiaateura de rai LomltJ gênerai des weeuu t^eai^naire, ure- __#_.T4 div«ra e>»rcic«a renrtna d'une f o n 
1 Âtait rn-nreui A niouter Ma val, adioini au maire, capitaine Jombard, execnie aivere exercKea renuu^ u un« i i,.in 
'lie. à o . la ônîa n ï S 4t Jodrd.t.-D..tonta ne, prJ.id.nl de I» cham- ma„e.lleu»e .ou. la direction de .on dé.ou» 
r l ' ïa iont le lonîdnoaremin br, de commerce, Edourd Su, vr*ad.nt du * f t ,M- " u 8 P * — f . 1» «'«» b.llet 

était demueural 5 10 minoî», S ™ , tribunal de commerce. ; patriotique avec accompagnement dorche.-
meesiaur, . ' . . ont dirigé, pour prenire JSêt^fjtifm^mUgMnl^g^tA\ "^ a p p l , o d U 8 , m e M , d„ p o W 1 ? , m u M 

DEPECHES 

PlioKif rapliie arlisiipf Victor IBHiM 
! 165. GRANDE-bUK, ROUBAIX 
P R E M I È R E S G O M M t T N l O N i 
12 portraits émaillès et bombés ponr 5 francs 

A partir At 6 fr. 50 la dontaloe, avec prmee 
Pertreits de luxe c charbon alOetiairanc. 

la domaine avec prime. 677 

TOURCOING 
Immense keendit) rue du Haze 

Cent di 
aa trois longues tabbs formant 

l'eflet ouvert. 
général produit p"ir cette reconstluilon de A la table d'honneur, nous i 
nos armées d'autrefois, il faut les avoir vues le Maire, préeidenl, ayant & 
pour 

", le gênerai soutiam eat •enessre^. • • • • . .«u-.«u* wu»uii--, » urmw, i y y . D ' n " , . . . 

t a b l é . . L. général d. & M ; h ^ r ^ ^ L d « ? ± « i . d ' . 1 « f . ' . « m b r i n ^ S l . 
la Qrand'Place, le Cercle de U n i 

m transparent i 
js ai-ux d« -~' 

de 1 Hôtel-de-Vill«, 

claré chez M. Leman-Salembier. 59, rue du 
Hase. 

Service spécial télégraphique et têliphenique Qe sont des promeneurs passant dans cette 
de /'Avenir da Roubaik Tourcoirig r i j e q U i a p rçureot une épaisse fnmée eorlant 

d'une fenêtre du premier étage et s'empressé-

L'OPINION DE M. LAMENDIN ' A ce moment fin maison était fermée et l'on 

» * r l e C o n g r è s d« B e r l i n dut enfoncer les portes. Les pompiers préve-
Paris. 20 m a i . - Uu rédacteur d'un journal m* B« «ont transporté^ sur les lieux avec une 

du fwr a eu l'occasion ,te rencontrer M. La- grwde^rnptdll*. 
mendin, député français, délégué auCongrèa q il lui 

réa entre les déléguée anglais et 

a L'attitude des Anelals, a d 

Une pompe é vapeur fat installée rue r!u 
dt)nné*son Conditionnement et mise en batterie, et dé* 

r h'est oué v»rse aur le foyer de l'Incendie une grande 
'uxduCon- quantité d'eau. 

HM|N la promptitude des secours, le fan 
M i ainen- s e communiquait à l'étage supérieur et de là 

tètes combi 
félici tatioD 
prodigi 

d ĵe 

H U - la désir «•!••»- j» 8 r e n i " o ù »• trouvait entassée 
naturel eu simme de mener les discus uns quantité considérable de matières pour 
du Congrès et la campagne minière le fabrice ion de la bonneterie, 
e monte! Ils le peuvent, pirce qu'Us Le feu trouvant uu aliment facile prit aue-
le< plue nombreux. Leur ind ff*rence eilôt d imn-enses proportions et pendai 

absolue parceq >'ils i 
6Bt instant on put craindre que les Immeubles 

•il * D é j à 
devinssent le pioie dee flammes, 
pensionnat S'-Micbel était iêche 

nme-t, de tat-mi que la filature de 
r le derrière de s i h a L i -

Les hommes faisant partie du cortège ont hospi 
regagné bture. domiciles pour s'y réconfoiter, 

du bureau de bienfaisance, des ofii-
'lonnalrea, eto. 

Ceux de nos concitoyens qui avaient repr*-
* la grande, epo 

Ma 
nt rue du Haie, 
minant, nous poub 

que la journée d'aujourd'hui 

t ha-- tp pli 
ic laté i. 

Le déjeuner officiel 
Après avo r ast-inté an défilé da eortege du 

nut du perron de l'Hôtel-de-Ville.les auto-
rilés dont UOUB avons donné plus haut la 
lihte, se sont trouvées réunies dans un déjed-

servi dans la grande salle des marUges 
de l'Hôtel de VM». 

Voici la composition du menu servi par la 
maison Duperré : 

Hort>d'o>uvre v a r é s 
Craquelles de volai lUs peneourdine 

Filet de D u bstn i l a Godard 
AspTg*H,jBU**moii*e<>lin* 

Canetons r o l i s s r e s s o a 
Langouste en belle * a e 

% l a d e de laitue 
P . r i l é i-ttè 

Corbeille lie<ir.a 

s e n t e l t m a t i n lus g<̂ i 
que et leurs états-majors »==,,-
quel re'ôtus de leurs riches uniformes ce qu\ r!Bé« a o u ' ' l e r»P,' ,or| dutempsque celle d hier, 
jetait une noie d«B plus gaies dms cette bril-1 c « B t p o t r e ™ u i e P l u s c h e r -

*TS SSfSuk. ie préfet s. îév. et s'eiprim. Le s e r v i c e d'ordre 
en tes termes j< Le service d ordre a été très bien fait pai 

toute la police, renforcée pai 

C Dam pagne frappé 
Cbamisgn- " - Cbsadot. 

3afé spécial 
Fine chsmcagns 

Au dessert, M. Victor i{asse,broucq, maire, 
porté le santé du général ds France qui n< 

pouvait assister le soir au banquet officiai. 
U générai de Franc* a dit Je Maire 

ait p t 
irouvé i* contraire par i gniflque dis 

„ ., .'il s formé' 
pour la grandeur et ls prospérité de noirs ville. 

Le général de France n répondu d'une façon 
exquise eu toast de notre premier msgiatrat 
municipal. Il e levé son verre i 1 excellent 
If airs de la Tille de Tourcoing. 

Après le déjeuner 
A l'Issue da déjeaner. les autorités ont fait 
as visite* la magnifique exposition horti 

cola st ont rnsnlfesti leur vive admira 
tion devant Isa merveilles du régne v*g*tal 
entasiées dans les difféienlet salles de l'Hôtel 
de Ville. 

Apres Unr visite à l'exposition, les auto
r i t é s a et a rendues «a camp franeel 
leur arrivée les tamnoura ai les clairons bat
tent et sonnent su champ. 

le général de France eet reçu i l'entrés 
mo par M. Duvillier président du Cercle 

dea officiera (général Sonnarn). 
Il grev t les marehae conduisant A la salle 
I a Tien le banquet et après la chaleur 

ovation qui salue son arrivée, il prend li 
rôle et es réjouit de la cordialité qui régne 
entre tous les jeunes sjens qui as trouvent 
renais ll'oetssloa ds 1* Bets superbe orga
niste par le villa de Tourootng. 

II serra la main du général VnoaaH, l ins 
char 4e l'etat-major de 1 armée. 

Le général parcourt sémite tout le oamp. 
Avne les siotabilitesraeeompagnant 11 entre 
-1 totrîsonet y manne dee oovqmgbaçyee 

« • p e n t a dn (rentrai Bonham tandis que 
h mafr JOUqoe tatsnsWksnnM avec ao» 

de police Parie et le 

Discours da M. le Préfet du Nord ,WM d'agents 
. , „ , _ , , , , » ™ ; •ous-inppecte'jr Htllot. 
U . Val-Durand remercie la ville de Tour- n COnvi«nl de féliciter chabureufement M 

coing de le belle journée dont elle a aujour- p0UjiiiA 1„ eyropathique comm suaire central 
d'hui donné le gpeetacK M M i e § 

La réturrectlon d'une page d'histoire locale IVnsoeclgu 
qQ| appartient en même t-mps a nos (Uorieu- teur^laÏÏoi 
ses annales nationales eut une manifesta ton j Nous serions injtiËta de ne pis nous es^o-
dont on ne peut qu'approuver le caractère, c l „ a M 4 é i o a e a | i f t g«ndarmeiie qui a été 
car il en resaort un utile é te igne ment, | d . u n précieux concourn et a exécuté son ser-

m-ilnécetsslre de parler de ce coin In L ^ J | f t w^ttaha ton de tnua 
terre mr lequel nou» sommes nés T ji en est de mémo pour MM. UB chef et 

Ml nécessaire de se grçui^r ainsi dans g0UB.«b»f de-gare, pour les précautions qu'ils autour du drapeau , 0 B t pr.«,, viter les acciden'i 

qur 

r les fia 
M. Lemai 
tation. 

Les pompiers portent immédiatement loua 
leurs efforts de ce coté et parviennent hou-
reuaement à creonscrire le sinistre, 

Au bout de deux heures d'efforts les pom
piers s'étaient complément rendus maltree 

~ " — ~ " ~ ~ ~ du feu. 

ELECTIONS LEGISLATIVES ^ S £ i t S ! a î ? f i £ ! S ^ °" "', 
A l I»i; Quant A la cause du htnfatre on n des rai* 

Castelnaudary, 20 mai. —M. Marfan, ré- »ons de crolre.quebe doit être attribuée é l'im-

de protpé-
pas d'accord •) munosai 
ie qu« c»>la prouve î Ent-c 

d'exister parc» qu'il y : 
la Cbambre des partis qui ae disputent 

dary, C74l'|éîu). 
Bagnit^re- e-liigo 

— l'ne dépèche de 

i de Gastelnau- prudei 

21 mal, 2 b.li2malln. Ilennns 
•e correapondant arrk «Humée, 

que M. Edmond B j l î a ' 
majorité de 2ÔO0 Malheu: 

da la st-rvantequl avait été chargea 
laitres d éteindre des lanternes véni-
t qui avait du laisatr une bougie 

m sèment nous avons A déptoror un 
ident. Le mécanicien Flamand dont 

la conduite dans ce sin'Stre est digne da tons 
l'index de la ma n droite pree-

grave i 

comme on se groupe autour du ïoyer de la ; B 0 « 1 immense cobue oue lea tra 
famille. . . . . traneportés pendant toute la tournée, 

j e crois. Messieurs, quedes journées comme] 
celle-ci ont leur utilité II y a des souvenirs 
(jti'tl est bon qe ressusciter à de certaines 
h»ure'. 

Les enseignements qu'ils et 
vent i le génération présente e 
lea grands exemples des aïeux. 

aîTle Préfet do Nord, f é s 
plaudi a de fréquente' 
discours i 
trtotique. 

En terminant, M. Ve|-Dursnd adresse 
très rsepeciueux hommages i M. tiaxehrouck, 
maire de Tourcoing, dont 11 rappelle en quel
ques mot' 
dus à la i 
répètes). 

U. le Maire de Tourcoing 
II. rjaubroijck, maire de To ircolng, re-

mersle U . le Préfet du Mord des paroles qu'il 
v ent de prononcer et n* croit n.i'-ux faire en 
cette journée commencée A la glorification du 
patriotisme que da porter un toast A l'armée. 
(Vifs applaudissements.) 

l t Jourdain 
M. Eugène Jourdain, président de la Cham

bra de Commerce, lève son verre en l'honneur 
du général Redom ' 
gins, sous-chef «le 
rarmee, un eneies) eondleclpls de collège 

Le général RenouirA 
Le général remercie et forme 1 s vo»ux les 

plus sincères pour 1a prospérité de aa ville 
natals. 

M, Delma»U9 
U. Ernest Delmnsore, représentant Ckan-

-rfr, a bu à M. DtflHltr, an' a fait revt-re 
le ginéral Souham, le général en chef e> 1 sr-

Nous donnerons demain une description 
complète du Camp français. 

îuTra^peUnt j A C C I D E N T S 

ivsment ar. 0 ° a a r » Pu tm'f9f l o r s d u d é f l l * d u 

S son «ort*»8 V» »« P^c d'artil srie «'était pas corn-
snpaaasaas » o u r. j " K = „ , a « « „ » » ^ I « » « I 

g é n é r a l d e 

i do Nord en ilfe*. 

\L Duvillier 

ment an moment où 1 se rendait 
formation du cortège, son cheval s'sbsttit et, 
le cavalier contracta une foulure au pied. 

Apréa quelques soins, M. Masnrsl tenta de 
remonter i cheval, mais sa doul-ur é'ait trop 
vive et il dut définitivement renoncer i figu
rer en oortegs. 

qui e occasionné la chute d un 
grand nombre de verres, mais tout a été ré
paré aussitôt. 

Noua avons entendu critiquer par nombre 
de personnes le manque de musique* dans le 
cortège historique. 

En effet, le défilé quoique très inh?r*s*»nt 
a été f roi i A ceneius moments ; les deux on 
trois masiques qui en fslseieet partie ne pou
vant louer constamment. 

On aurait pu. il nous semble faire appe* 
aux tecieiés musicales qui ton-hentdes sub
ventions pour les prier Ae faire partie de la 
fête. 

Le villa de Tourcoing alloue annuellement 
une somme de pins de xtVOOO francs aux so
ciétés diverse*. Potir 1» elironstvnce « aurait. 
pa Us mettre A eonthbut'oa. 

Une auir- critique a été faite >ur ] heure 
nAtlv» Ajlaqaeilg e su lieu i* défilé 
coup de sUrs.innes vennes psr l*s trei 
i apré -^d i sont aril.sjM qua le déa,* était 

uinm_niii 
L'EXÉCUTION 

d 9 £ m i l e H e n r y 
Paris, 20 mai. — Emile Henry sera 

exécuté demain. Jusqu'au dernier mo
ment on a gardé le secret comme pour 
Vaillant, mais néanmoins, dès qu'à onze 
heures la nouvelle de l'exécution a été 
connue, elle s'est répandue dans Paris 
comme une traînée de poudre. 

On s'y attendait d'ailleurs, car Me 
HornsbOHtel avait été reçu dans la mati
née par M. Carnot. 

Sur /a place de /a Roquette 
Paris, une heure du matin. — Jusqu'à 

11 b. 1|'J la place de la Hoquette a gardé 
l'aspect qu'elle présente ordinairement. 

A minuit, quelques groupes peu nom
breux commencent cependant à se former. 
Les bancs qui garnissent la place se rem-

Elissent d'individus qui composent le pu-
lit-- habituel de ces sortes de spectacles. 
Pourtant nous remarquons quelques 

chapeaux hants de forme et quelques toi
lettes tapageuses qui, ayant lu dans les 
journaux de six heures 1 annonce comme 
probable de l'exécution d'Emile Henry se 
sont rendus à la bfite place de la Ro
quette. 

Mais le vent violent et glacial qui souf
fle sur Paris ne permet pas de rester long
temps surplace. 

Aussi, les curieux s'engonjTrent-llt dana 
les cafés avoisinants qui, depuis deux 
jours, en prévision de l'imminence de 
l'exécution, ne ferment plus avant deux 
ou trois heures du matin, et cbei le mar
chand du vin, pendant que les uns font 
d'intrrmin&bles parties de cartes on de 
billard, le» autre* chantent 1* 
ta scie à la mode. 

M. Mir, républl- ^s éloge. 
qu'arraché en voulant s'assurer si les cous-

aaaaannsnnnnnnnn sinets de la pompe ne s'échauffaient point. 
Flamand a reçu les soins de M. le docteur 

Denys. 

Pkotopjaphip Artistique etlndastrieUe 
S I , rue Desurtnont, TOURCOJNQ 

près le Nouvel Hôtal-de-Villa 
Portraits soignés depuis 7 fr. la douta ne, 

entaillée et bombés, avec nn grand comme 
prime p»HL__ 

Portraits artistiques, au charbon, spécialité 
de la mai-on. 

Réduct on aux militaires et aux personnes 
participant A la Fête du Centenaire. 

On opère par tous les temps. 
81, RUB DESURMONT, TOURCOING 

LE NORD 
D O U A I 

LE BANQUET 
de la Ligue Républicain* 

D'ORCHIES 
Le banquet annuel de la Ligue Républicaine 

d'Orcliles a eu lieu, hier sprés-midi. Uns; 
tente admirablement décorée eux couleurs 
nat.onalas avait été dressée sur la place pour 
abriter las coav.ves an nombre de deux 

sous.pr«M de Douai; MM. Broutin-Dache, 
naux, président de la Ligua ; Herbo, mal» 
d'Orchies : I>*nneutres, melrs 4e Contiches ; 
Wegon, maire de aemèon ; Chrétien, maire 
da Landse; Dnprei, adjoint au maire d'Aix ; 
Ferdinand Lemaire, Laurent-Mouehon, Blan-
qnart, adjoint au maire de Noroeie; Boutnln, 
inspecteur p tmelre ; Lsrougs, juge de paix; 
Dejand, receveur des postes; Elolr.etc. 

Dans la salle presque tons les conseillera 

itouritaetbemaVuM 
atBosteux, fldjoi 

inspecteur des douanes ; T \ _ _ _ 
pereeptears ; Laforgue, rees'ear de l'enre-

Cstrsmsnt; Oarniof, eontroleur des contri-
itiona directes, eto. ete, 
Aptes un plantureux repas bien servi par 

M. Variât, plusieurs discours ont AU pentes. 

rrajrt rjwtrl n pvffli I • , HtrW, nMrsj 
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